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JAPON

La filière nucléaire 
bientôt relancée ? P. 12

FOOTBALL

Lyon et Marseille
se neutralisent (0-0), 
Paris en profite P. 22
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NOS VILLES BOUGENT
LA MÉTAMORPHOSE
DE BORDEAUX
SE POURSUIT P.6 et 7 S.
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Bowie 
de retour et 
en grande 
forme P. 18L.
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COMMERCE

Le luxe s’étend 
au centre-ville 
de Strasbourg P. 2

ÉDITION DE STRASBOURG
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Trois pour cent. Voilà la part des paie-
ments par carte bancaire sans contact 
réalisés sur les horodateurs de la ville 
de Strasbourg. C’est encore peu, mais 
cela progresse vite. Si 1 000 transac-
tions avaient été enregistrées en 
juin 2012, la courbe avait dépassé les 
8 000 en novembre. Cela s’explique no-
tamment par le fait « qu’environ 
300 000 cartes sans contact ont été dis-
tribuées par les banques dans la com-
munauté urbaine », indique l’adjoint en 
charge du stationnement, Olivier Bitz. 
Aujourd’hui, 80 % des paiements sont 
effectués en numéraire et le reste par 
carte bleue, avec ou sans contact. De-
puis 2010, la masse totale des pièces de 
monnaie collectées a été réduite de plus 
de 10 tonnes.
La dématérialisation est en hausse aussi 
pour les forfaits de stationnement rési-
dant. Les achats par Internet viennent de 
passer la barre des 30 %. A l’horizon de 
fin 2014, la ville prévoit une dématériali-
sation complète des titres résidant et des 
forfaits. W THOMAS CALINON.

STATIONNEMENT

Le paiement 
sans contact 
s’accélère

FAITS DIVERS
Un blessé grave dans un 
accident de la route
Dimanche matin, à 11 h, une 
voiture circulant sur la route 
départementale 206, à hauteur de 
Westhouse, a percuté un arbre. 
Légèrement blessé, le conducteur, 
un homme de 29 ans, est sorti par 
ses propres moyens du véhicule, 
tandis que sa passagère, 28 ans, a 
été blessée plus gravement. 
Coincée dans la voiture accidentée, 
elle a dû être désincarcérée.

Un forcené à Lingolsheim
Samedi à Lingolsheim, un homme 
de 65 ans s’est retranché à son 
domicile, menaçant d’y mettre le 
feu après un différend avec le 
voisinage. Le GIPN est intervenu 
pour appréhender le sexagénaire, 
connu défavorablement des 
services de police, pour s’être déjà 
enfermé chez lui, où des armes 
avaient été découvertes, l’an 
dernier. L’homme a été interné 
d’office en hôpital psychiatrique.

secondes20

Autour de la place Kléber, les fran-
chises sont légion. Ce n’est pas que les 
indépendants et les magasins multi-
marques ont déserté la ville. C’est juste 
qu’ils sont plus nombreux en périphérie 
qu’au centre. La faute à d’insuffisants 
moyens financiers : « Le centre est hors 
de prix, déplore une commerçante qui 
souhaite rester anonyme. Pour un local 
sur la Grande’Ile, le droit d’entrée coûte 

30 000 € en moyenne… et ensuite, reste 
à monter son magasin », regrette-t-elle 
en indiquant qu’à Lyon ou Marseille, 
ouvrir sa boutique dans le centre est 
plus facile.

« C’est dommage »
« Les prix montent aussi dans les autres 
grandes villes, mais c’est vrai que les 
loyers et droits d’entrées à Strasbourg 

sont très chers. Pour les indépendants, 
c’est difficile », concède Pierre Bardet, 
directeur des vitrines de Strasbourg.Les 
franchises peuvent donc plus facilement 
s’offrir ces droits d’entrer. « C’est dom-
mage, parce qu’avec ces franchises, qui 
sont aussi nécessaires, on ne se distin-
gue pas tellement des autres agglomé-
rations », juge un autre commerçant 
strasbourgeois. W A.I.

Les droits d’entrées repoussent les indépendants

ALEXIA IGHIRRI

E ntre la rénovation du Printemps 
et des Galeries Lafayette, et la 
récente mise en valeur, par un 

nouvel éclairage, de la rue de la Mésange 
et de ses enseignes haut de gamme, le 
luxe prend de plus en plus de place au 
centre-ville de Strasbourg. « Il y avait 
déjà une part de luxe importante avec de 
rares enseignes dans la rue de la Mé-
sange, souligne Pierre Bardet, directeur 
des vitrines de Strasbourg, l’association 
des commerçants du centre-ville. Mais 
effectivement, ça se renforce. La requa-
lification des grands magasins fait mon-
ter la gamme. » Si elle assure proposer 
des produits allant de l’abordable au 

premium, la direction des Galeries La-
fayette a ainsi fait de son établissement 
strasbourgeois l’un des plus luxueux de 
France : « Il y a, ici, le plus bel assorti-
ment de marques de luxe en province », 

indique Paul Delaoutre, directeur géné-
ral des Galeries Lafayette. Certains sa-
lariés strasbourgeois ont d’ailleurs été 
formés au « rituel de vente » de produits 
haut de gamme, selon lequel on ne parle 

pas de prix, « mais de valeur », et où on 
porte un gant pour manier les produits, 
détaille Tony Gilles, directeur du maga-
sin dont 20 % du chiffre d’affaires repose 
sur la clientèle étrangère. C’est surtout 
à elle que s’adresse l’offre haut de 
gamme à Strasbourg : « Le luxe permet 
d’attirer une clientèle dont on manque, 
estime Jean-Jacques Gsell, adjoint 
chargé du commerce. L’office de tou-
risme travaille sur un guide du shopping 
de luxe pour la clientèle chinoise ou bré-
silienne. Il faut leur montrer qu’on trouve 
ici la même chose qu’à Paris ou Nice. On 
doit tendre vers ça. »  Et pour les Stras-
bourgeois ? « Les vitrines sont plutôt 
sympas à regarder ! », sourit Emilie, 34 
ans. W 

Les Galeries Lafayette de Strasbourg comptent parmi les plus luxueuses de France.

COMMERCE Les boutiques haut de gamme s’y affichent en nombre

LE LUXE SE FAIT UNE PLACE DE 
CHOIX DANS LE CENTRE-VILLE
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« Cela permet 
d’attirer une 
clientèle dont 
on manque. »
 Jean-Jacques Gsell, adjoint.



CULTURE

Des concerts en 
direct sur le Web
L’Orchestre philharmonique de 
Strasbourg (OPS) entre dans l’ère du 
Web. Dans le cadre d’un protocole 
d’accord sur la politique audiovisuelle 
signé vendredi avec la ville, l’OPS s’est 
engagé à diffuser certains de ses 
concerts en direct sur Internet, par le 
biais de son site*. Ce protocole a ainsi 
pour but de permettre à l’OPS de 
mieux occuper la place audiovisuelle 
et de contribuer à un nouvel essor de 
la culture dans la région de Stras-
bourg. W ALEXIA IGHIRRI

*www.philharmonique-strasbourg.com.
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EVENEMENT
Le salon des nouvelles 
technologies déménage
Pour sa 7e édition, le salon des 
nouvelles technologies et 
entrepreneurs quitte Colmar pour 
Strasbourg. Un déménagement 
souhaité « par la majorité de nos 
exposants », justifient les 
organisateurs du salon, mettant 
en avant « le dynamisme et la 
notoriété de la capitale 
européenne, et son accès facilité 
en terme de moyens de 
transports ». La manifestation aura 
lieu les mercredi 9 et jeudi 
10 octobre au Parc des expositions.

UNIVERSITÉ
L’Afges s’étend à
l’ensemble de l’Alsace
L’Association fédérative générale 
des étudiants de Strasbourg 
(Afges) devient «L’ Afges – les 
étudiants d’Alsace » et accueille, 
comme son nom l’indique, 
les associations étudiantes 
de toute l’Alsace.

secondes20
LE CHIFFRE

175
ENSEIGNANTS DES ÉCOLES 

VEULENT ENTRER DANS LE BAS-
RHIN, 68 AUTRES SOUHAITENT 

LE QUITTER, SELON SNUIPP-
FSU67. LES AFFECTATIONS 

SERONT CONNUES CE LUNDI.

Quand débuteront les travaux de re-
mise en eau du canal des Français ? 
Annoncés pour septembre 2012, puis 
pour début 2013, les premiers coups de 
pioche n’ont toujours pas été donnés.
Ce chantier prévoit de restaurer, entre 
le château de Pourtalès et l’entrée nord  
de la Robertsau, un tronçon de 2,5 kilo-
mètres d’un canal creusé au XVIIIe

siècle. Jean-Daniel Braun, de l’Associa-
tion de défense des intérêts de la Ro-

bertsau, suspecte que la ville « butte 
sur des problèmes techniques ». Pas 
du tout, assure l’adjointe en charge du 
dossier, Françoise Buffet. Selon elle, 
c’est « une décharge sauvage » apparue 
dans le cadre d’une opération immobi-
lière qui bloque depuis des mois le pro-
jet. « On a saisi le promoteur, qui s’est 
retourné vers l’entreprise concernée, 
qui n’agit pas », déplore-t-elle. Aucune 
date n’est aujourd’hui avancée. W T.C.

ENVIRONNEMENT

Un canal en eaux troubles

Des travaux sont prévus pour remettre en eau le canal des Français.
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THOMAS CALINON

L e carnaval de Strasbourg 
attire chaque année de 
30 000 à 40 000 per-

sonnes. Mais pour l’édition 
2013, prévue dimanche pro-
chain*, les spectateurs seront 
privés de chars strasbourgeois. 
Il n’y aura d’ailleurs qu’un seul 
char : le Black Pearl, inspiré du 
film Pirates des Caraïbes, et 
prêté par la ville de Constance 
(Allemagne) pour ouvrir le bal.
Car l’association Strass’ car-
naval, qui construit les chars 
habituellement, a jeté l’éponge. 
« Par respect pour les Stras-
bourgeois et la municipalité, 
nous avons décidé que nous ne 
pouvions pas présenter de 
moins beaux chars qu’avant. 
C’est la raison pour laquelle 
nous avons décidé de ne pas en 
faire du tout », affirme Béatrice 

Ziegelmeyer, présidente de 
Strass’ carnaval depuis oc-
tobre. Elle dit qu’à l’époque, 
« l’association était en lam-
beaux ». Minée par des difficul-
tés internes, affaiblie par le 
départ de son ancien président, 
Alfred Helms, et manquant de 
bénévoles, Strass’carnaval a 
connu 6 mois d’inactivité.

La ville démunie
Elle a cependant tardé à infor-
mer la ville qu’elle ne serait pas 
en mesure de réaliser les 
chars. « Peut-être est-ce un 
pêché d’orgueil de notre part », 
reconnaît Béatrice Ziegel-
meyer. De son côté, la munici-
palité a visiblement sous-es-
timé la gravité des turbulences 
que traversait Strass’carnaval, 
au point de se retrouver fort 
démunie à l’automne. « Nous, 
en quelques mois, on ne sait 

pas faire de chars », plaide Ma-
thieu Cahn (PS), adjoint en 
charge de l’animation. De toute 
façon, argumente-t-il, les 
chars représentent « la dimen-
sion satirique du carnaval» : 
« On se moque du maire, du 
président de la République, de 
Sébastien Loeb... C’est la plus-
value associative et ce n’est pas 
possible si on est dans la com-
mande publique.»
Exit donc la satire, au moins 
pour cette fois. Du coup, le cor-
tège de 46 troupes s’adressera 
peut-être davantage aux en-
fants qu’aux adultes. Pour que 
les chars reviennent, 
Strass’ carnaval va se mettre 
en quête de bénévoles et la ville 
réfléchir à « des passerelles 
avec les associations de quar-
tier ». W 

*A partir de 14 h 11, du quai du 

Général-Koenig à la place Kléber.

FÊTE L’association Strass’ carnaval n’ayant pu les construire, la cavalcade 2013 devra s’en passer

UNE ANNÉE SANS CHARS 
STRASBOURGEOIS

Le cortège se composera de 46 troupes. (Archives)
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CIRCULATION

Chambres souterraines 
place de la Gare
Lors de la pose de chambres souterraines 
de télécommunication et de fourreaux sur 
la place de la Gare, entre la rue du Maire 
Kuss et la rue Kuhn, la chaussée sera 
ponctuellement rétrécie et l’arrêt et le 
stationnement seront interdits de 8 h à 
17 h, jusqu’au 15 mars.

Fibre optique
rue de la Première Armée
Au cours des nuits du 11 au 15 mars, 
de 0 h 30 à 5 h, la chaussée sera rétrécie 
et un sens unique de circulation alternée 
sera mis en place dans la rue de 
la Première Armée en raison de travaux 
de tirage de fibre optique.

Pose de câbles électriques 
avenue Jean-Jaurès
Du 11 au 25 mars, pour permettre des 
travaux de pose de câbles électriques, 
les mesures suivantes seront prises 
à hauteur de l’immeuble n° 43, avenue 
Jean-Jaurès : trottoir ponctuellement 
rétréci, neutralisation ponctuelle de la 
piste cyclable, stationnement interdit.

Nacelle automotrice rue de Lucerne
En raison de l’intervention d’une grue 
automotrice dans la rue de Lucerne, au 
carrefour avec la rue de Lausanne, la 
circulation sera interrompue (sauf pour les 
riverains) dans la zone de manœuvre 
les 12 et 13 mars, de 8 h à 18 h, et 
le stationnement sera interdit dès 6 h.

VÊTEMENTS

« Super braderie » 
du Centre social protestant
Le Vestiaire du Centre social et protestant 
de Strasbourg invite à une « super 
braderie » de vêtements à petits prix le 
mercredi 13 mars, de 9 h à 12 h et de 14 h 
à 17 h, au 16, rue de l’Ail. Les bénéfices 
de cette braderie viendront en aide 
aux personnes en difficulté qui se 
présentent tout au long de l’année.

INFO-SERVICES

%#"&'$!'%#"&'$!'
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20 Minutes Strasbourg
2, rue du Saumon. 67000 Strasbourg
Tél. 03 88 23 96 33 - Fax. 03 88 23 96 30
strasbourg@20minutes.fr
Contact commercial :
Laurence Kintz : 06 21 96 13 69
lkintz@20minutes.fr

2 °C0 °C

6 °C2 °C

météo

MATIN APRÈS-MIDI   

Demain à Strasbourg

Le retour de l’hiver
Ambiance glaciale près de la Manche 
pour ce début de semaine, avec de fortes 
chutes de neige et un vent violent. Ailleurs, 
le temps sera calme le matin, puis le ciel 
prendra une allure orageuse l’après-midi. 
Les températures resteront printanières 
dans le Sud-Ouest.

APRÈS-MIDI   MATIN

Aujourd’hui à Strasbourg...             et en France
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• 724 466 habitants. C’est 
la population de la communauté 
urbaine en 2010, soit 49 % 
de la population girondine.

• 68 minutes, c’est le temps 
consacré chaque jour aux 
déplacements, par habitant 
de la communauté urbaine. 66 % 
des déplacements de 1 à 2 km 
se font en voiture.

• 23 636 €, le revenu net 
déclaré moyen, par foyer fiscal, 
à Bordeaux en 2009.

• 2 929 €, le prix moyen 
au m2 des appartements.Ce qui 
fait de Bordeaux la cinquième 
ville de plus de 100 000 habitants 
la plus chère de France.

La métropole
en chiffres

Premier quotidien national 
de France implanté dans 40 villes 
et touchant 96 % des actifs 
urbains, 20 Minutes poursuit 
sa série d’interviews de maires 
de grandes villes, à un an 
des élections municipales.

Aujourd’hui : Alain Juppé (UMP), 
maire de Bordeaux.

DOSSIER RÉALISÉ PAR 
MICKAËL BOSREDON ET 
ELSA PROVENZANO, À BORDEAUX

A lain Juppé est installé au Palais 
Rohan, l’hôtel de ville de Bor-
deaux, depuis 1995. Il a connu 

une pause entre 2004 et 2006 pendant 
laquelle il a dû être remplacé en raison 
d’une condamnation judiciaire par son 

adjoint Hugues Martin. En 1995 débute 
la métamorphose de la ville, souvent 
saluée par les habitants, et même par 
certains adversaires de Juppé. Pourtant, 
Bordeaux, ce bastion de la droite, a trem-
blé au second tour de la présidentielle 
de 2012, où François Hollande a obtenu 
57,18 % des suffrages. Du coup, Alain 
Juppé est parti très tôt en campagne, 
alors que son probable challenger Vin-

cent Feltesse (PS), président de la Com-
munauté urbaine de Bordeaux, ne s’est 
pas encore déclaré officiellement. La 
popularité de l’ancien Premier ministre 
dans sa ville n’a pas été démentie par un 
sondage interne au PS, portant sur les 
prochaines municipales. Dévoilé en jan-
vier, il plaçait Alain Juppé en tête, dans 
une fourchette entre 56 et 58 % (contre 
37 à 39 % pour Feltesse). W 

BORDEAUX La capitale de la région Aquitaine cultive sa nouvelle attractivité pour se construire une                        dimension de 

LA « BELLE ENDORMIE » EST        SORTIE DE SON SOMMEIL

Le maire de Bordeaux, Alain Juppé, jouit d’une assez grande popularité dans sa ville.
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Quel est le chantier de ces derniers 
mois le plus important à vos yeux ?
Le pont Chaban-Delmas. C’est une 
pièce maîtresse d’un projet urbain. Il 
marque un nouveau mode de déplace-
ment en cœur de ville et est un peu le 
symbole de la renaissance bordelaise.
Beaucoup disent que Bordeaux 
s’est transformée 
ces dernières années...
Ils ont raison. La ville n’était pas attrac-
tive, pas attirante. Tout d’un coup, on 
s’est aperçu que ravaler, c’est révéler. 
Mais ce qui a vraiment changé la ville 
ce sont les 45 km de tramway construits 
en dix ans. Des villes périphériques se 
sont retrouvées d’un coup reliées au 
cœur de l’agglomération. L’aménage-
ment des quais est aussi important. Il y 
a quinze ans, ce n’était pas fréquen-
table, et pas fréquenté. Aujourd’hui, 

c’est un lieu de convivialité où on peut 
courir, déjeuner, faire son marché… De 
nouveaux quartiers sont également 
sortis de terre. 

L’image que les Bordelais se font de 
leur ville a changé. C’était la « belle en-
dormie », un peu bourgeoise et fermée : 
Bordeaux s’est découverte ville latine, 
un peu méditerranéenne. Cela se tra-
duit dans les chiffres : en 1900, Bor-
deaux comptait 290 000 habitants, 
contre 210 000 au début des années 
1990. On a inversé la courbe et regagné 
30 000 habitants.

L’augmentation des embouteillages 
n’est-il pas le revers 
de la médaille ?
Le problème des embouteillages est 
partout. Il faut y faire face, mais ce n’est 
pas une raison pour regretter ce qui a 
été fait.
Y a-t-il un dossier que vous auriez 
souhaité voir avancer plus vite ?
Celui de la rocade. Les engagements 
que nous avions pris, majorité et mino-
rité, n’ont pas été respectés. Nous 
avons un goulet d’étranglement très 
préoccupant et je suis inquiet sur notre 
capacité à le faire sauter. On a demandé 
à l’Etat de l’inscrire au schéma d’amé-
nagement territorial, mais on attend les 
crédits.
L’avenir de Bordeaux passe 
maintenant par la rive droite,
le quartier de la gare et celui des 

Bassins à flot. Ces chantiers ne 
sont-ils pas ralentis par la crise ?
Nous voulons deux pôles de centralité 
nouveaux avec les Bassin à flot et Bor-
deaux Euratlantique à la gare, car Bor-
deaux n’a pas vocation à se laisser en-
fermer dans le centre sauvegardé. Cela 
avance très bien et l’opération Eura-
tlantique sera achevée d’ici à 2017. Ce 
qui est freiné [avec la crise], c’est la 
promotion privée, mais on va remplir 
ces quartiers. Nous sommes l’un des 
sites de France qui croît le plus vite.
Comment voyez-vous la ville 
dans vingt ou trente ans ?
Bordeaux est une ville où les rela-
tions humaines sont apaisées, c’est 
une ville sûre : j’espère qu’on gardera 
cette qualité de vie. C’est ça le défi. W 

PROPOS RECUEILLIS PAR DAVID BLANCHARD, 

MICKAËL BOSREDON  ET ELSA PROVENZANO 

 « J’espère 
que l’on gardera
cette qualité de vie.
C’est ça le défi. »

Alain Juppé : « Bordeaux s’est découverte ville latine »
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La capitale de la région Aquitaine cultive sa nouvelle attractivité pour se construire une                        dimension de métropole européenne et s’imposer comme une destination touristique majeure

LA « BELLE ENDORMIE » EST        SORTIE DE SON SOMMEIL
Quatre projets à suivre
1 La Cité des civilisations 

du vin, l’atout touristique
Le chantier démarrera au printemps et 
le bâtiment, en forme de carafe de dé-
gustation géante, devrait ouvrir ses 
portes en mai 2015, dans le quartier des 
Bassins à flot, au bord de la Garonne. 
Le projet, évalué à 63 millions d’euros, 
vise à proposer un voyage sur 10 000 m2 

à travers l’histoire de la vigne et du vin, 
mais aussi à promouvoir les vignobles 
bordelais. Environ 500 000 visiteurs par 
an sont attendus dans cet équipement 
qui sera très orienté vers le numérique. 
L’association en charge du projet es-
time à 40 millions d’euros les retom-
bées annuelles pour l’économie locale.

2 Le Grand Stade 
pour accueillir l’Euro 2016

Le projet, très décrié par l’opposition 
municipale, prévoit la construction d’un 
stade de 43 000 places quand l’ancien 
en comptait un peu plus de 

30 000, pour un montant de 184 millions 
d’euros. Engagé en novembre 2012, le 
chantier devrait s’achever en avril 2015. 
La rénovation de l’ancien stade, dont 
60 % des places ne sont pas abritées, 
aurait été trop coûteuse, selon la mu-
nicipalité. Le projet est financé dans le 
cadre d’un partenariat public-privé avec 
le groupement Vinci-Fayat.

3 Le réseau de tramways 
étend sa toile

L’agglomération bordelaise va continuer 
de mailler son territoire. Les trois lignes 
de tramway vont être prolongées et une 
quatrième ligne de 10 km va être créée 
au nord-ouest de l’agglomération afin 
de desservir de nouvelles communes. 
D’ici à 2025, ce sont 11 000 habitants de 
plus qui auront accès au tram avec cette 
nouvelle ligne. Une des lignes prolon-
gées comprendra une station proche du 
nouvel écoquartier Ginko, au nord de 
l’agglomération. W 
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L’arrivée de la ligne à grande vitesse (LGV) en 2017 va mettre Bordeaux 
à seulement deux heures de Paris, et amener un trafic d’environ 7 millions de 
voyageurs supplémentaires, soit 19 millions au total. Dans cette perspective, 
la gare de Bordeaux Saint-Jean agrandit son hall voyageurs, accueille de 
nouvelles enseignes commerciales et construit plusieurs parkings. L’opération 
Euratlantique, qui comprend la transformation de la gare, s’étend sur les deux 
rives de la Garonne et couvre un périmètre de 738 hectares répartis sur trois 
communes. Un centre d’affaires européen comptant environ 400 000 m2

de bureaux est prévu près de la gare, 15 000 à 16 000 logements devraient être 
construits sur l’ensemble du périmètre du projet ainsi que 170 000 m2

d’équipements publics. Près de 620 millions d’euros, dont 100 millions environ 
de fonds publics, alimentent le projet sur la période 2010-2024.

Euratlantique est le plus grand 
projet urbain de l’agglomération4
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WILLIAM MOLINIÉ

I nterpellations prématurées dans 
l’affaire de Tarnac, trop tardives pour 
le dossier Merah. Un an après le 

premier des sept meurtres du tueur tou-
lousain, les services de renseignement 
sont « hantés par l’idée de louper 
quelque chose », à en croire le député 
Jean-Jacques Urvoas (PS), chargé par 
Manuel Valls, le ministre de l’Intérieur, 
de conduire une mission d’évaluation du 
renseignement. La Direction centrale du 
renseignement intérieur (DCRI), mise en 
cause dans l’affaire, n’a pas relevé la 
tête. Manque de communication, suspi-
cions, rétention d’informations avec les 
services territoriaux… « En interne, ça 
ne fonctionne pas. Ils ne discutent pas 
entre eux. Tout le monde a peur de tout 
le monde », s’inquiète Yannick Danio, du 
syndicat Unité Police (SGP-FO) et ancien 
officier des Renseignements généraux.

Une réforme à l’horizon
« Toutes les polices du monde sont 
confrontées à ces problèmes structurels 
d’échanges d’informations », relativise 
Fabien Jobard, directeur du Centre de 
recherche sociologique sur le droit et les 
institutions pénales (Cesdip). Eric De-
nécé, directeur du Centre français de 
recherche sur le renseignement, mini-
mise l’échec de la DCRI. « Quand bien

même les erreurs de la DCRI auraient 
été évitées, Merah serait quand même 
passé entre les mailles du filet », estime-
t-il. Le travail de la mission d’évaluation 
du renseignement, préalable à sa ré-

forme, doit être remis à Manuel Valls à 
la fin mars. Auteur d’un essai en 2011 sur 
la question, Jean-Jacques Urvoas plaide 
pour que les missions du renseignement 
soient inscrites dans la loi. « L’angoisse 
de se louper rend les services fragiles. 
Ils ont besoin d’une protection législa-
tive », insiste-t-il. Selon lui, il faut doter 
la DCRI de « capteurs locaux » disposant 
d’« une capacité d’autonomie reconnue » 
et d’outils législatifs pour renforcer la 
« surveillance sur Internet » et permettre 
notamment « l’intrusion » dans les or-
dinateurs des apprentis terroristes. W 

La DCRI (en h.) a été pointée du doigt dans la gestion du dossier Merah (en bas, 
le jour où celui-ci a été tué).

TERRORISME Les ratés du dossier hantent encore les services de police

LE RENSEIGNEMENT EN CRISE 
UN AN APRÈS L’AFFAIRE MERAH
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W LES EX-RG TOUJOURS MINÉS
Une partie des ex-RG (Renseignements généraux) a rejoint en 2008 la sous-

direction de l’information générale. Selon les observateurs, ils souffrent 

d’un « manque de reconnaissance ». Mais d’après Frédéric Ocqueteau, 

chercheur du Cesdip,« ils ont finalement réussi à vendre un savoir-faire 

devenu nécessaire auprès des directeurs départementaux et des préfets ».

RETRAITES
 « Des efforts » demandés
Alors que la commission pour 
l’avenir des retraites proposera des 
pistes de réforme d’ici à la fin du 
mois de mai, Marisol Touraine 
a expliqué, dimanche, 
que « des efforts » seront 
demandés à « tous les Français ». 
« A partir du moment où nous 
vivons plus longtemps, la durée 
de cotisation doit être examinée », 
a expliqué la ministre des Affaires 
sociales.

DRAME
Un père disparu
Vendredi, une fillette de 8 ans 
a été sauvée de la noyade par un 
serveur qui s’est jeté dans les eaux 
glaciales de la Gironde (environ 
6°C) à Saint-Sorlin-de-Conac 
(Charente-Maritime). Malgré les 
recherches réactivées dimanche, 
le père de la fillette, qui s’était lui 
aussi précipité dans la rivière, 
n’a pas été retrouvé, rapporte 
le site sudouest.fr.

secondes20

Les familles des victimes commencent 
à s’impatienter. Depuis les tueries de 
Toulouse (Haute-Garonne) et Montauban 
(Tarn-et-Garonne), trois vagues d’arres-
tations se sont succédé conduisant à la 
mise en garde à vue de cinq individus. 
Tous ont été relâchés, sans être mis en 
examen. Les policiers sont à la recherche 
d’éventuels complices, « des personnes 
qui auraient pu apporter un soutien lo-
gistique » à Mohamed Merah, précise à 
20 Minutes une source proche de l’en-
quête. Le fameux « troisième homme » 
est toujours recherché. Il s’agit d’un troi-

sième individu qui aurait été présent lors 
du vol du scooter avec Mohamed Merah et 
son frère Abdelkader, seul mis en examen 
à ce jour dans ce dossier. Au-delà des 
complicités d’ordre financier ou logis-

tique, « il s’agit plus largement de cher-
cher les éléments qui permettent de 
comprendre le cheminement du tueur », 
poursuit cette source. L’itinéraire intel-

lectuel de Mohamed Merah est sans 
doute passé par le village d’Artigat 
(Ariège) où il se serait radicalisé auprès 
d’un Franco-Syrien surnommé « l’émir 
blanc ». Selon des documents révélés 
dimanche par France 3 Midi-Pyrénées, 
une note des renseignements, datée de 
2006, qualifiait son grand frère, Abdel-
kader, de « militant salafiste » membre 
du groupe d’Artigat. Aucun individu de 
ce groupe n’a encore été entendu par 
les policiers. « L’enquête n’est pas finie. 
Elle suit son cours normalement », as-
sure une source judiciaire. W W. M.

Les policiers peinent à trouver les complices du tueur

« L’enquête n’est pas 
finie. Elle suit son 
cours normalement. »

V
. W

A
R

T
N

E
R

 /
 2

0 
M

IN
U

T
E

S

PÉDOPHILIE

Un directeur 
mis en examen
Selon le site ouest-france.fr, un direc-
teur d’école d’une trentaine d’années 
a été mis en examen vendredi soir à 
Saint-Malo (Ille-et-Vilaine) pour des 
agressions sexuelles commises sur 
trois de ses élèves âgés de 8 à 9 ans. 
Deux des enfants victimes sont élèves 
à l’école du village de Meillac, situé 
entre Rennes et Saint-Malo. Une troi-
sième victime est scolarisée dans un 
autre établissement où l’enseignant a 
exercé antérieurement. Selon le site 
Internet, le directeur d’école aurait 
reconnu les faits. W 

LE CHIFFRE
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FRANÇOIS HOLLANDE, QUI 

VEUT DONNER UN NOUVEAU 
RYTHME À SES DÉPLACEMENTS 

EN PROVINCE, VA PASSER 
DEUX JOURS – LUNDI ET 

MARDI – À DIJON (CÔTE-D’OR).





INTEMPÉRIES

Mortelle et 
glaçante météo
Entre les avalanches alpines et l’arri-
vée d’une perturbation neigeuse sur le 
nord du pays, l’hiver continue à agiter 
la France. Samedi, la montagne a en-
core tué. Ensevelis par une avalanche, 
deux skieurs ont trouvé la mort dans le 
massif du Queyras, alors qu’un gen-
darme n’a pas survécu à une chute de 
15 m dans une crevasse du massif du 
Mont-Blanc. Les accidents de mon-
tagne ont fait dix morts en une seule 
semaine dans les Alpes, notamment à 
cause du redoux, qui rend instable le 
manteau neigeux. 
Plus au nord, la pluie, la neige et le 
froid font leur réapparition. Météo 
France a en effet placé huit départe-
ments du Nord-Ouest en vigilance 
orange neige et verglas, jusqu’à 
mardi 7 h. Les premières chutes de 
neige devraient avoir lieu au cours de 
la nuit de dimanche à lundi et la couche 
de neige pourrait s’épaissir dans la 
journée. D’ici à lundi soir, on attend 10 
à 20 cm de neige sur la Manche, sur 
l’Orne et la Seine-Maritime. Mardi, le 
nord de la région parisienne devrait 
être touché. W M. GO.
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ALEXANDRE SULZER

L a fronde est telle que 
deux responsables na-
tionaux du Front natio-

nal (FN) se rendront mercredi 
en Lorraine. Au cœur de la jac-
querie : la Moselle, où le vice-
président du parti, Florian Phi-
lippot, souhaite s’implanter, et 
dont deux responsables locaux 
sont convoqués lundi devant la 
commission des conflits. 

Une embauche polémique
Le premier, Alain Friederich, 
suppléant de Philippot aux lé-
gislatives, lui reproche de ne 
pas avoir « remboursé les 
frais » de campagne engagés 
par les militants. « Philippot est 
venu avec son mépris 

d’énarque », persifle un res-
ponsable FN local. Mais sur-
tout, il « place ses amis ». Trois 
conseillers régionaux viennent 
de claquer la porte du parti. La 
goutte d’eau qui a fait dépasser 
le vase, c’est le recrutement 
annoncé d’Arnaud Menu, un 
membre du Bloc identitaire, 
comme assistant du groupe. Un 
choix que les responsables lo-
caux du FN présentent comme 
celui de Philippot. « Il l’a choisi 
pour mener sa campagne mu-
nicipale à Forbach tout en étant 
rémunéré par la région », ac-
cuse Alain Friederich. Contacté, 
Arnaud Menu assure n’être 
« imposé par personne », mais 
confirme avoir été présenté en 
janvier aux militants comme un 
futur animateur à Forbach. 

Autre Mosellane convoquée 
devant la commission des 
conflits, Cassandre Fristot, 
l’ancienne chef de cabinet du 
vice-président du FN Louis 
Aliot. Le parti lui reproche de 
s’être plainte après avoir été 
licenciée à cause d’un désac-
cord d’emploi du temps. 

Mais le conflit n’est pas que 
lorrain. A Paris, Marie d’Her-
bais qui coprésentait le « jour-
nal de bord » de Jean-Marie Le 
Pen sur Internet, a été remer-
ciée à la fin février. Le 20, selon 
nos informations, elle avait 
égratigné sur son profil Face-
book un « Philippot de merde », 

dénonçant « sa connerie et 
l’ambiance atroce qu’il cause ». 
« Elle a aussi multiplié les pro-
pos très critiques envers Ma-
rine Le Pen », glisse un cadre. 
A Forbach, Alain Friederich le 
promet : « Si on peut faire un 
croche-patte à Philippot, on lui 
fera. » W 

POLITIQUE Les choix et les méthodes du vice-président du parti, Florian Philippot, sont contestés

AU FRONT, 
SOUFFLE UN 
VENT DE FRONDE

Florian Philippot est l’un des principaux conseillers de Marine Le Pen.
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LOGEMENT
Borloo et la baisse de la TVA
Jean-Louis Borloo, président 
de l’Union des démocrates et 
indépendants (UDI), estime dans 
une interview à Dimanche Ouest-
France  qu’il faut baisser la TVA 
sur le bâtiment « à 5 %, voire 
à 2,5 % pendant deux ans », 
pour relancer la construction de 
logements. « Fin 2013, on sera 
à la moitié de la production d’il y a 
quatre ans », déclare-t-il. « En un 
an et demi, on a augmenté la TVA 
de 100%, moitié Fillon, moitié 
Ayrault », souligne le député. 

ÉCOLOGIE
L’audit des Verts
Deux ans après Fukushima, Europe-
Ecologie-Les Verts a demandé 
dimanche « un audit indépendant » 
sur la sûreté nucléaire en France. 
« Le premier impératif est de 
ne pas se voiler la face, ni mentir 
aux populations en ignorant 
les risques », écrit Pascal Durand, 
secrétaire national d’EELV. 

secondes20
C’est ce lundi que démarre l’examen du 
projet de loi pour la refondation de 
l’école à l’Assemblée nationale. L’occa-
sion pour le ministre de l’Education, 
Vincent Peillon, de braquer les projec-
teurs sur d’autres sujets que les rythmes 
scolaires, le débat public s’étant cristal-
lisé sur cette question au cours des der-
niers mois. Dans son intervention devant 
les députés ce lundi, Vincent Peillon de-
vrait notamment insister sur la priorité 
donnée au premier degré (maternelle et 
primaire) dans ce projet de loi.

« Plus de maîtres que de classes » 
Une priorité manifeste, à observer le 
rééquilibrage des moyens en faveur du 
premier degré. Ainsi sur les 21 000 
postes d’enseignants titulaires qui se-
ront créés au cours du quinquennat, 
14 000 seront affectés au premier degré. 
Ces derniers « seront destinés au déve-
loppement, dès la rentrée 2013, de l’ac-
cueil des enfants de moins de 3 ans et 
au dispositif “plus de maîtres que de 
classes” qui permettront, dans les sec-
teurs les plus fragiles, d’accompagner 
des organisations pédagogiques inno-
vantes et de résorber les difficultés qui 
se construisent au plus jeune âge », a 

détaillé Vincent Peillon dans une lettre 
aux personnels de l’Education nationale 
présentant son projet de refondation en 
décembre. Reste à savoir si ces mesures 
seront suffisantes pour endiguer l’échec 
scolaire tant le chantier est grand. Pour 
l’heure, à l’entrée au collège, 15 % des 
élèves français connaissent déjà des dif-
ficultés sévères ou très sévères et 25 % 
ont des acquis scolaires fragiles. W D. B.

ÉDUCATION

La priorité au premier degré

Le projet de loi acorde une grande 
place à la maternelle et au primaire.
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FAUSTINE VINCENT

L e 11 mars 2011, un séisme et un 
tsunami ravageaient la côte nord-
est du Japon, faisant près de 

19 000 morts et provoquant un accident 
nucléaire sans précédent dans la cen-
trale n°1 de Fukushima Daiichi. Après la 
catastrophe, les cinquante réacteurs 
nucléaires du pays ont été fermés pour 
une évaluation des risques, et deux seu-
lement ont été remis en service depuis. 
Mais la victoire électorale en décembre 
du Parti libéral-démocrate (PLD) et l’ac-
cession au pouvoir de Shinzo Abe inquiè-
tent le camp des antinucléaires, car le 
nouveau Premier ministre est favorable 
à leur réouverture si elle ne présente pas 
de risque pour la sécurité.

70 % pour une sortie du nucléaire
Dimanche, des milliers de personnes  
ont manifesté à Tokyo pour demander 
au gouvernement de renoncer à l’éner-
gie nucléaire, dans un pays pourtant 

peu habitué à descendre dans la rue. 
Selon un sondage récent, 70 % des Ja-
ponais sont partisans d’un abandon du 
nucléaire à terme. Avant Fukushima, le 
nucléaire couvrait 30 % des besoins en 
électricité du pays. Ses partisans jugent 
cette source d’énergie vitale pour assu-
rer un approvisionnement stable en 
électricité, maintenir des tarifs bas et 
empêcher les industriels japonais de 
délocaliser à l’étranger. Un hommage 
sera rendu lundi aux victimes. A 14 h 46, 
sirènes et cornes de brume retentiront 
à la minute où a frappé le séisme. W 

JAPON Dimanche, des milliers de personnes ont manifesté à Tokyo contre le nucléaire

FUKUSHIMA, 
DEUX ANS APRÈS

Deux réacteurs nucléaires ont été remis en service depuis la catastrophe.
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Après la catastrophe de Fukushima, 
quelque 160 000 habitants ont été 
contraints de quitter la zone autour de la 
centrale, contaminée, et d’abandonner 
leur domicile. Aujourd’hui, certains ne 
souhaitent pas y retourner étant donné 
les risques d’irradiation (le risque de 

cancer de la thyroïde est accru de 70 % 
à proximité, selon l’OMS), mais pour-
raient y être contraints. « On a peur que 
ce soit difficile financièrement d’acheter 
une nouvelle maison alors que l’emprunt 
court toujours. Je ne veux pas repartir 
là-bas, mais je n’aurai peut-être pas le 

choix », a expliqué une ancienne habi-
tante du coin, Inamura, au Japan Times. 
Son conjoint et elle espèrent obtenir une 
indemnisation suffisante de l’entreprise 
Tepco, la compagnie d’électricité ges-
tionnaire de Fukushima Daiichi, pour 
pouvoir repartir de zéro ailleurs. W F. V.

Une des évacués : « Je ne veux pas repartir là-bas »

VENEZUELA
Qui succédera à Chavez ?
L’élection présidentielle post-
Chavez aura lieu le dimanche 
14 avril, selon le Conseil national 
électoral (CNE) vénézuélien. La 
campagne électorale officielle se 
déroulera du 2 au 11 avril. Le vice-
président d’Hugo Chavez, Nicolas 
Maduro, a prêté serment vendredi 
soir en tant que président par 
intérim. En décembre, Chavez 
l’avait désigné comme son dauphin. 
Il sera le candidat du Parti 
socialiste unifié du Venezuela.

MEXIQUE
Un ministre abattu
Le nouveau ministre du Tourisme 
de l’Etat mexicain de Jalisco a été 
tué par balles samedi après-midi 
dans un quartier chic de 
Guadalajara, la deuxième ville du 
Mexique. José de Jesus Gallegos, 
qui circulait en voiture, a été arrêté 
par des individus armés qui l’ont 
abattu. Gallegos n’était en fonction 
que depuis une semaine.

secondes20
Le conclave chargé d’élire le prochain 
pape s’ouvrira mardi après-midi au 
Vatican. Au total, 115 cardinaux âgés de 
moins de 80 ans y participeront dans la 
chapelle Sixtine, après avoir assisté 
dans la matinée à une messe dans la 
basilique Saint-Pierre. Le successeur 
de Benoît XVI – qui a renoncé fin février – 
devra, pour être élu, recueillir une ma-
jorité des deux tiers des suffrages, soit 
au moins 77 votes. Aucun favori ne se 
dégage pour le moment.Parmi les « pa-
pabili » dont le nom revient le plus sou-
vent figurent l’archevêque de Milan (Ita-
lie), Mgr Angelo Scola (71 ans), le Brésilien 
Odilo Pedro Scherer (63 ans), arche-
vêque de São Paulo, et le Canadien Marc 
Ouellet (68 ans). 

Fumée blanche
Un seul scrutin devrait avoir lieu lors de 
la première journée de ce conclave et si 
aucun vainqueur n’est proclamé, les 
journées suivantes pourraient être oc-
cupées par quatre tours de scrutin. Les 
six derniers papes ont tous été élus en 
quatre jours maximum. Les cardinaux 
ont clairement affiché leur intention de 
tenir un conclave dans un délai restreint, 
afin de pouvoir regagner leur diocèse 

avant les fêtes de Pâques. Ils ont inter-
diction d’avoir des contacts extérieurs. 
Les préparatifs avancent. Samedi, des 
ouvriers du Vatican ont installé sur le toit 
de la chapelle Sixtine une cheminée dont 
la fumée devra annoncer si le pape est 
élu ou non. Comme le veut la tradition, 
une fumée noire signifiera qu’aucune 
décision n’a été prise, et une fumée 
blanche annoncera l’élection du nouveau 
souverain pontife. W F. V.  (AVEC REUTERS )

PAPE

Le conclave va bientôt commencer

Samedi, la cheminée qui annoncera 
l’élection du pape, a été installée.
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Il est accusé d’avoir tué un étudiant 
chinois avec un pic à glace, d’avoir dé-
membré son cadavre et d’en avoir en-
voyé des morceaux par courrier à des 
partis politiques canadiens. Arrêté le 
4 juin 2012, après une cavale en France, 
dans un cybercafé de Berlin (Allemagne) 
alors qu’il regardait sur Internet ce que 
les médias racontaient à son sujet, Luka 
Rocco Magnotta entame à partir de ce 
lundi au palais de justice de Montréal 
(Canada) la première étape judiciaire qui 
pourrait conduire à son procès : l’en-
quête préliminaire. Celle-ci peut durer 
jusqu’à une dizaine de jours et sert à 
déterminer s’il y a assez de preuves pour 
qu’un procès se tienne. Ses avocats ont 
déjà annoncé qu’ils allaient demander 
qu’elle se déroule dans le secret du huis 
clos. Une pratique rare, selon différents 
médias canadiens.
Lors d’une première comparution en 
juin, Magnotta a plaidé non coupable de 
tous les chefs d’accusation. S’il est re-
connu coupable, il est passible de la 
prison à perpétuité. W VINCENT COLAS

CANADA

« Le dépeceur 
de Montréal » 
devant les juges



             Toutes nos offres d’emploi sont dans 20 Minutes  
       du lundi au jeudi

Pour faire paraître une offre d’emploi : pubemploi@20minutes.fr

SNCF S’ENGAGE POUR L’INTÉGRATION
DES JEUNES AVEC 30 DISPOSITIFS
DE FORMATION AU CŒUR DU FERROVIAIRE.

AVEC L’ALTERNANCE,
METTEZ UN PIED
CHEZ SNCF ET DEVENEZ
UNE POINTURE.

SNCF RECRUTE SUR SNCF.COM/FR/ALTERNANCE
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ÉPARGNE
Le nombre 
de « super-riches » explose
Selon le spécialiste de l’immobilier 
Knight Frank, il y avait 180 000 
« super-riches » en 2012 dans le 
monde, disposant d’un patrimoine 
d’au moins 23 millions d’euros. 
C’est 8 700 de plus qu’en 2011. Ils 
sont à la tête d’une fortune cumulée 
de 20 000 milliards d’euros.

BUDGET
Les ministères à la diète
Vendredi, le Premier ministre a 
demandé aux ministères de trouver 
« 5 milliards d’euros d’économies 
de plus en 2014 ». Personne n’y 
échappera, a précisé le ministre du 
Budget, Jérôme Cahuzac, au JDD.

ALIMENTATION
Le « horsegate » coûte cher
Les ventes de plats cuisinés 
surgelés à base de bœuf ont chuté 
de 47 % en France, entre le 18 et le 
24 février, selon le cabinet Nielsen, 
soit une perte de 2 millions d’euros.

secondes20
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MATHIEU BRUCKMÜLLER

A lors que les prix du gaz et de 
l’électricité ne cessent d’aug-
menter, la majorité s’attaque 

aux tarifs de l’énergie. Retoquée à la fin 
octobre par les sénateurs, la proposition 
de loi sur la tarification progressive du 
député de l’Isère, François Brottes (PS), 
sera adoptée définitivement lundi soir à 
l’Assemblée nationale avec l’instaura-
tion d’un bonus-malus dès 2015. En clair, 
cela consiste à facturer à bas prix les 
premiers volumes de gaz naturel ou 
d’électricité consommés, puis à aug-
menter les prix par paliers. Objectif : ré-
duire la précarité énergétique et lutter 
contre le réchauffement climatique. 

Plus on consomme, plus on paye
« 75 % des ménages verront leur facture 
baisser », assure à 20 Minutes le député 
PS isérois. Les gros consommateurs 
devront payer quelques dizaines d’euros 
de plus. Mais la droite et les commu-
nistes déplorent déjà une « usine à gaz » 
susceptible de pénaliser les plus mo-
destes qui consacrent plus de 10 % de 

leurs revenus à payer leur facture. La 
loi prévoit cependant d’étendre, dès 
cette année, à huit millions de Français, 
les tarifs sociaux, permettant 90 € 
d’économies annuelles en moyenne sur 
la note d’électricité et 156 € sur celle du 
gaz. Des ménages aux habitations par-
fois vétustes et qui n’ont pas toujours les 

moyens de faire des travaux. Pour y re-
médier, le gouvernement dévoilera cette 
année un plan pour améliorer l’isole-
ment d’un million de logements. Mais 
ce texte, dénoncent ses opposants, fait 
l’impasse sur les 15 % de ménages qui 
se chauffent au fioul, tout comme ceux 
bénéficiant du chauffage à bois. W 

ÉNERGIE La tarification progressive doit être adoptée ce lundi par les députés

LE BONUS-MALUS SUR LE FEU

Les premiers volumes consommés seraient facturés à bas prix.
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SERVICE CIVIQUE

Un tremplin vers l’emploi
« Le service civique a été un moteur 
pour me lancer dans la vie active », ra-
conte Noria Boubaaya, 19 ans. A l’occa-
sion du troisième anniversaire de la loi 
qui a créé le dispositif, l’Agence du ser-
vice civique a rendu public, dimanche, un 
sondage réalisé par TNS Sofres en fé-
vrier-mars, qui évalue son impact pour 
les volontaires, six mois après la fin de 
leur mission. Pour 61 % de ceux-ci, cette 
expérience les a aidés ou va les aider à 
trouver un emploi. 72 % des sondés es-
timent qu’elle leur a permis de dévelop-
per leurs compétences professionnelles, 
et 53 % de gagner confiance en eux.

« J’ai appris à me dépasser »
Une opinion partagée par Noria Bou-
baaya. « Titulaire d’un CAP couture, je 
n’étais pas prête à intégrer le monde du 
travail. J’ai donc effectué un service ci-
vique au sein d’Unis-Cité l’an dernier. Ma 
mission consistait à faire découvrir l’éco-
nomie sociale et solidaire aux habitants 
de Toulouse (Haute-Garonne), en ani-
mant des ateliers sur un marché. Puis à 
créer un atelier couture dans une épice-
rie solidaire pour en faire profiter les 
bénéficiaires. Grâce à cette expérience 
de neuf mois, j’ai pris confiance en moi 

et j’ai développé mes compétences or-
ganisationnelles. Cette expérience 
m’ayant appris à me dépasser, j’ai dé-
cidé de réaliser mon rêve en montant 
ma propre marque de vêtements soli-
daires, alors que je pensais en être in-
capable auparavant. Actuellement, je 
planche sur mon business plan et j’es-
père me lancer rapidement. » W 

DELPHINE BANCAUD

Noria, 19 ans, veut lancer sa propre 
marque de vêtements solidaires.

D
R
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CHRISTOPHE SÉFRIN

V ous ne vous rappelez 
plus de votre identi-
fiant sur Deezer ? Et 

depuis combien de temps 
n’avez-vous pas modifié le mot 
de passe de votre banque en 
ligne ? Nous accumulons ces 
codes secrets engendrant une 
indigestion du Web. L’affaire 
Evernote et ses 50 millions de 
mots de passe réinitialisés im-
posent de rester vigilant face 
aux menaces sur Internet. S’il 
est recommandé d’utiliser un 
mot de passe différent d’au 
moins huit caractères à chaque 
compte créé, on peut aussi ne 
plus avoir à s’en soucier.
La solution ? Dashlane, un lo-
giciel gratuit grâce auquel vous 

n’aurez plus un seul mot de 
passe à saisir, sinon celui – 
unique – servant à initialiser 
Dashlane au démarrage de 
votre ordinateur. Un concept 
proche de ceux de 1Password 
ou de Wallet qui sont payants. 
Une fois installé, Dashlane re-
père vos identifiants et mots de 
passe et vous conseille de mo-
difier ceux qui présentent une 
sécurité insuffisante. Vous 
savez immédiatement à quoi 
vous en tenir. Et découvrez 
aussi combien de fois vous uti-
lisez le même mot de passe…

« Sécurité et liberté »
Dès lors, vous pouvez pour 
chaque site choisir si Dashlane 
vous connectera ou non auto-
matiquement avec vos mots de 

passe habituels grâce à son 
extension installée dans votre 
navigateur. Plus intéressant : 
Dashlane peut gérer seul vos 
visites sur le Web. « Un mot de 
passe différent, complètement 
aléatoire, sera généré de ma-
nière automatique », explique 
Emmanuel Schalit, le prési-
dent de Dashlane. Du coup, 

selon lui, « on augmente la 
sécurité et la liberté de se pro-
mener sur Internet ». A l’essai, 
Dashlane se révèle comme 
une évidence, avec une naviga-
tion désinhibée. Côté sécurité, 
le logiciel, qui peut aussi être 
utilisé pour les paiements ban-
caires ou la saisie de numéros 
de carte d’identité ou de pas-

seport dans les formulaires en 
ligne, « n’a aucun accès aux 
données de l’utilisateur », as-
sure Emmanuel Schalit, toutes 
les informations restant cryp-
tées. « On ne connaît que le 
mail de nos usagers, même 
pas leur nom. Pour le reste, 
c’est comme si l’on avait jeté 
la clé au fond du puits. » W 

INTERNET En générant des mots de passe protégés et aléatoires, ce logiciel simplifie la vie de l’internaute

DASHLANE, UN 
AGENT SECRET 
BIEN IDENTIFIÉ

Dashlane crypte, collecte et stocke les mots de passe de l’utilisateur.
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Tapez BONHEUR 
au 71030

Un Ex ?

Un 
inconnu ?

Un ami ?

0,65€ par SMS +coût SMS

Service édité par Mydoo - RCS B 420 919 904. 71030 : 3 SMS minimum pour la 1ere question.
MINEURS DEMANDER L'AUTORISATION A VOS PARENTS. Conditions sur www.astralia.fr

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 Votre joie de vivre est revenue.
Vous êtes entourés de vos amis, heureux
de vous retrouver.

Taureau du 21 avril au 21 mai
 Vous êtes toujours prêt à l’attaque !
A l’aise, vous ne vous démontez jamais.
Vous restez sur vos positions.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
 Vous affirmez vos idées.
Vous avez acquis une certaine maturité.
Cela vous permet enfin d’être plausible.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
 Vous avez pris du recul. Vous êtes 
mieux dans votre peau. Vous menez
votre vie comme bon vous semble.

Lion du 23 juillet au 23 août
  Vous perdez un temps fou pour 
rien. Dédramatisez les choses. Prenez la vie 
comme elle vient et appréciez-la.

Vierge du 24 août au 23 septembre
 Et si vous changiez un peu d’air ? 
Partez loin de chez vous. Histoire de changer 
d’horizon et de paysage.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre
 Vous décompressez et cela joue
sur votre moral. Pas de panique, d’ici peu 
vous retrouverez la forme.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
 Vous rétablissez la balance
dans votre vie. Vous pensez davantage
à vous et à votre couple.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
 Une journée qui vous apportera 
beaucoup de satisfactions personnelles.
Vous étiez si impatient !

Capricorne du 22 déc. au 20 janvier
 Respirez un bon coup et surtout 
restez zen. Ce ne sera pas facile aujourd’hui, 
mais essayez.

 Verseau du 21 janvier au 18 février
 Vous êtes dans une période
de grande chance à tous les niveaux. 
Profitez-en et savourez ces moments.

 Poissons du 19 février au 20 mars
 Vous commencez à vous rendre 
compte que parfois on abuse de votre 
gentillesse. Vous y remédiez au plus vite.

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2420 Force 3

SUDOKU  N°1589
 9       7 5
    8 7   3 9
 1  7 9  6 8  
 6  1   4   7
  4  1  7  5 
 2   6   9  4
   3 7  2 5  1
 4 1   6 8   
7 6       8

Facile

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne  
une seule fois tous  
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1586
 1 5 6 7 2 9 8 4 3
 9 3 8 6 4 5 1 7 2
 2 7 4 8 3 1 5 6 9
 6 4 5 9 1 7 3 2 8
 3 8 1 5 6 2 4 9 7
 7 2 9 3 8 4 6 5 1
 8 6 2 4 7 3 9 1 5
 5 1 3 2 9 6 7 8 4
 4 9 7 1 5 8 2 3 6
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BENJAMIN CHAPON

D
ix ans sans album, une discré-
tion médiatique absolue, des 
rumeurs de maladie grave… 

C’est peu dire que le retour annoncé 
de David Bowie a créé une attente. En-
registré dans le plus grand secret, The 

Next Day sort ce lundi.

Toujours très vivant
La principale qualité de l’album, et une 
surprise pour ceux qui pensaient Bowie 
mourant, est son énergie. Ces chan-
sons donneraient à coup sûr le meilleur 
d’elles-mêmes sur scène. Hélas, le 
chanteur ne donnera aucun concert 
consécutivement à The Next Day. Il fau-
dra donc se contenter de ses versions 
tarabiscotées à la production très pré-
sente. Peu de ballades, beaucoup de 
chansons rock épiques, quelques ex-
périmentations sonores, du saxophone  
et des guitares électriques en distor-
sions systématiques… Mais pas de 

tube. David Bowie a coproduit l’album 
avec son producteur, fidèle depuis plus 
de quarante ans, Tony Visconti. A eux 
deux, ils ont construit des chansons qui 

lorgnent vers le hard-rock, voire 
le heavy metal.
Les fans absolus de Bowie s’enthou-
siasmeront en retrouvant ses astuces 
vocales et sonores de toujours et 
s’amuseront à recenser les références 
savantes à ses précédents albums. Les 
autres seront peut-être rebutés par la 
production très datée, et une certaine 
banalité des mélodies.
Enfin, parce qu’il est plus qu’un simple 
artiste pop, David Bowie ajoute à son 
album des titres plus expérimentaux, 
notamment l’étonnant « Heat », 
sombre et pénétrante chanson où s’en-
tremêlent voix et nappes de synthés. 
Dans ce maelström sonore, la voix de 
Bowie semble toujours là. Difficile tou-
tefois de se faire une réelle opinion tant 
elle est trafiquée. Mais lorsqu’il chante 
en voix brute, comme sur la magnifique 
ballade « You Feel So Lonely You Could 
Die », on se dit que David Bowie pour-
rait bien faire encore plusieurs bons 
albums. W 

ROCK Alors qu’on le disait malade, le « Duke » sort un album plein de panache 

BEAUCOUP DE BOWIE 
POUR RIEN, FINALEMENT

The Next Day, le dernier opus de 
David Bowie, est en vente ce lundi.

J.
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Du jubilé de la reine à la cérémonie 
de clôture des Jeux olympiques, en 
passant par un nouvel album intitulé 
Oui oui si si ja ja da da, 2012 a été l’an-
née du grand retour de Madness. 
Alors que le groupe sera en concert 
ce lundi soir à Paris, Slugs explique 
pourquoi les fans ont dû attendre si 
longtemps : « Nous sommes sept et 
nous sommes une démocratie. Si l’un 
de nous ne veut pas faire quelque 
chose, on ne le fait pas. » Toujours 
populaire en France pour leurs tubes 
ska des années 1980, Madness sur-
prend avec un rock métissé plus 
sombre. « Mais on n‘a jamais dit 
qu’on ferait du ska pour toujours. » Il 
est étonnant de voir ce groupe créé il 
y a trente-cinq ans continuer à inno-
ver. « On se connaît si bien les uns les 
autres qu’on cherche à se surprendre 
nous-mêmes », conclut-il. W B. C.

SKA ET AUTRES CHOSES

Madness, un 
retour de folie

Retrouvez 
l’interview vidéo 

de Slugs sur
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7B !>C0;0G><
« Vive la mariée ». (Fr., 
2012). Avec Alexis Loret.
Le «Prince des Mers» 
accueil le un nouveau 
commandant en second : 
Roselyne Burgeot, qui 
occupe ce poste pour la 
première fois de sa vie.

*0//C+0 ( :;+<;
« Le retour du Chirurgien ». 
(USA, 2010). Avec Angie 
Harmon, Billy Burke.
Un homme est retrouvé 
égorgé, assis sur un banc. 
La victime avait disparu 
avec sa femme deux ans 
auparavant.

1C; A>0E8<FA; %&
Réalisation : Emmanuelle 
Nobécourt (Fr., 2012).
Portrait d’une génération 
engagée, de mai 68 à l’élec-
tion de François Mitterrand, 
en 1981, à travers trois per-
sonnages : Boris, Michel et 
Barbara.

7<; #ECE2F<; $ 
5E' A0<E63-08< 
F0??B
Réalisation : P. Schoeller 
(Fr., 2013). 2h07. Avec M. 
Amalric, O. Gourmet.
Retour sur le procès très 
médiatique du groupe dit 
des «Anonymes».

40;;0;;0AA0 
"5>E0E6
··· Policier de A. Par-
ker (USA, 1988). 2h06.
Avec Gene Hackman.
Dans le Mississippi des 
années 60, deux policiers 
enquêtent sur les assassi-
nats de trois militants.

)CA ?3<9
Présenté par S. Rotenberg. 
Invités : Patrick Roger, 
Alexandra Rosenfeld, 
Yoaké San.   « Episode 6 ».
Les neuf candidats encore 
en lice jouent leur immunité 
sur une épreuve coup de feu 
100 % pâtisserie.
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20.45 35 Kilos d’espoir
Téléfilm de O. Langlois (Fr., 
2009). Un adolescent en 
échec scolaire cache ses 
talents de bricoleur.
22.15 Fais pas ci, fais 
pas ça Série (2 épisodes).

20.50 Le Bal 
des célibataires
Téléfilm de J.-L. Lorenzi (Fr., 
2004). (2/2). Avec S. Aubry.
Deux femmes  tentent de 
faire revivre leur village.
22.50 C dans l’air

20.50 Incassable
Fantastique de M Night 
Shyamalan (USA, 2000). Un 
homme, seul rescapé d’une 
catastrophe ferroviaire, tente 
de trouver un sens à sa vie.
22.45 Ultime Menace

20.50 Crimes
Documentaire (Fr., 2012). 
« En Provence ». Retour sur 
trois faits divers survenus 
en Provence.
22.30 Crimes
Documentaire. « A Nantes ». 

20.50 Robin des Bois
Aventures de R. Scott (G.-B.-
USA, 2010). Avec R. Crowe.
Au XIIIe siècle, un archer de 
l’armée du défunt roi Richard 
rentre en Angleterre.
23.15 L’Affaire Van Aken

20.50 Mission : 
Impossible
Action de B. De Palma (USA, 
1996). Un espion soupçonné 
de trahison doit prouver son 
innocence.
22.55 Orange mécanique

VOTRE SOIRÉE TÉLÉ

Trois heures de cuisine jusqu’à l’indi-
gestion ? Lundi dernier, un pot-au-feu 
au chorizo a signé le départ de Julien à 
23 h 40. « Les producteurs des “Top 
Chef” étrangers nous prennent pour des 
dingues ! Chez eux, ça ne dure que cin-
quante minutes, nous on détaille les 
recettes », lançait Stéphane Rotenberg 
au lancement de la 4e saison. Seule la 
France a complètement transformé et 
allongé l’émission. « Pour s’adapter aux 
Français, il fallait vraiment parler cui-
sine, sinon les gens n’accrochent pas », 
explique Marc de Suzzoni, directeur ar-
tistique de Studio 89, qui produit l’émis-
sion. « Pour raconter tout ce qu’on veut 
raconter, on n’arrive pas à faire plus 
court », estime-t-il. L’émission fran-
çaise compte ainsi quatre épreuves, 
contre deux pour l’Américaine. En outre, 
« “Top Chef” est construit comme un 
thriller, on prend notre temps pour le 
suspense », poursuit Marc de Suzzoni. 
Et le public ne décroche pas : « Il y a plus 
de gens qui suivent à 23 h qu’à 22 h », 
conclut-il. W ANNABELLE LAURENT

EXCEPTION

« Top Chef », 
l’émission qui 
dure, qui dure...TOP

« The Voice » 
toujours en tête
« The Voice » a réuni 8,9 millions 
de téléspectateurs sur TF1 
ce samedi (contre 8,5 millions 
la semaine passée), soit 39 % 
de part d’audience.

Polony et Caron reconduits
Catherine Barma a annoncé 
dans « L’hebdo des médias » 
sur i-Télé que le duo Natacha 
Polony-Aymeric Caron serait 
de retour en septembre prochain 
dans « On n’est pas couché ».

FLOP
Véronique Genest recalée
Si Véronique Genest a eu 
l’impression d’« être tombée dans 
un traquenard » pendant « On n’est 
pas couché ». Catherine Barma, 
dans « L’hebdo des médias » sur 
iTélé, a affirmé son regret d’avoir 
envisagé d’intégrer l’interprète 
de Julie Lescaut dans le jury 
d’« On ne demande qu’à en rire ».

secondes20

WILLIAM MOLINIÉ

« C e n’est pas un film d’inves-
tigation. » Malgré une pré-
cision quasi journalistique, 

Pierre Schoeller, le réalisateur du télé-
film Les Anonymes, diffusé ce lundi soir 
à 20 h 50 sur Canal+, pense avoir apporté 
un « regard dramatique » sur l’affaire 
Erignac, préfet de Corse assassiné le 
6 février 1998. Pour la première fois, une 
fiction s’intéresse aux « Anonymes », ce 
mystérieux groupuscule nationaliste qui 
a revendiqué le meurtre.

« Un sujet sensible »
Interpellations des membres du com-
mando, puis pression sur leurs femmes 
placées en garde à vue, interrogatoires 
musclés… La trame suit au plus près les 
PV d’auditions pour retranscrire l’inten-
sité d’un huis clos de quatre-vingt-seize 
heures au sein de la Direction nationale 
antiterroriste. Les noms des membres 
du groupe, condamnés en 2003, ont été 

conservés. Certains d’entre eux ont fait 
savoir lors du tournage qu’ils voulaient 
s’opposer à la sortie du film. « On savait 
que c’était un sujet sensible. Mais l’af-
faire Erignac ne se résume pas à la ques-
tion du nationalisme corse », se défend 
Pierre Schoeller, qui, après L’Exercice de 

l’Etat, parvient une nouvelle fois, par une 
œuvre de fiction, à cerner une histoire 
contemporaine. W 

FICTION Un téléfilm s’inspire de l’affaire Erignac

« LES ANONYMES » 
SECOUENT L’ÉCRAN

Olivier Gourmet et Mathieu Amalric.
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LA PHOTO ( Le Néerlandais Bas Verwijlen tout en haut

Vice-champion du monde 2012, le Néerlandais Bas Verwijlen (chaussures orange) 
a remporté les Internationaux d’épée de Strasbourg en battant d’une touche le 
Français Thomas Sainte-Rose (15-14), dimanche, au gymnase de la Rotonde.

FLORÉAL HERNANDEZ

D
avid Cayer a pensé à l’élimina-
tion strasbourgeoise en quarts 
de finale des play-offs, di-

manche matin, mais pas en se rasant. 
Adepte de laisser pousser sa barbe tant 
que son équipe est qualifiée, l’attaquant 
canadien sourit : « Mais c’est au pro-
gramme des prochains jours. » Cayer a 
compris que l’aventure 2012-2013 avec 
l’Etoile Noire avait bel et bien pris fin en 
se réveillant. « La nuit a permis de di-
gérer que l’année était terminée. Sa-
medi soir après la défaite contre Brian-
çon (1-4), quand on a mangé ensemble 
ou bu un petit coup, je n’avais pas cette 
impression. Au réveil, oui. »

« Ni déception, ni regrets » 
Le réveil de Daniel Bourdages a été 
« normal ». Si la saison sportive est ter-
minée, lui a déjà basculé sur la pro-
chaine. « Elle est déjà en branle », avoue 
l’entraîneur qui a déjà reçu des CV pour 
son prochain recrutement et qui ren-
contrera ses joueurs en entretien indi-
viduel tout au long de la semaine. Visage 

glabre et crête en moins ? « Je l’espère 
pour eux, se marre Bourdages à propos 
des Iroquoises de certains Strasbour-
geois. S’ils rasent leurs crêtes, ils n’au-
ront plus grand-chose sur la tête mais 
ça va plus vite que de laisser pousser. »
Le réveil du coach a également été nor-
mal, car il est satisfait de la prestation 
de ses joueurs face à Briançon malgré 

l’élimination trois victoires à une. « Les 
joueurs ont tout donné. Personne n’a 
laissé tomber ni lâcher. On est passés 
prêts. Il n’y a ni déception ni de regrets. » 
Cayer juge le parcours en play-offs 
« assez satisfaisant » mais pas la saison 
régulière. « En janvier, on jouait pour ne 
pas disputer les play-down. Ça ne de-
vrait pas arriver à Strasbourg. »
La saison des joueurs de l’Etoile Noire 
n’est toutefois pas totalement terminée, 
car leur contrat court jusqu’au 31 mars. 
Ceux qui prolongeront leur bail en Al-
sace sont attendus à l’entraînement dès 
la semaine prochaine. Cayer a pris date, 
avant il compte faire « du vélo dans les 
Vosges » et se raser. W 

HOCKEY L’Etoile Noire éliminée par Briançon (3-1) en quart de finale

UNE FIN DE SAISON RASOIR

L’attaquant David Cayer. (Archives)

W MULHOUSE EN D1
Les Scorpions de Mulhouse 

n’ont pas survécu aux play-down. 

Les Haut-Rhinois, 13es de 

la saison régulière de Ligue 

Magnus, ont été laminés 

trois victoires à zéro par Caen, 

lanterne rouge de la saison.
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TENNIS

PHM éliminé 
cinq sur cinq
A Indian Wells, Paul-Henri Mathieu a 
connu une cinquième élimination 
consécutive dès son entrée en lice dans 
un tournoi ATP. Son tourmenteur en 
Californie a été le Russe Nikolay Davy-
denko (7-6, 6-2). En 2013, PHM, 66e au 
classement ATP, ne compte aucun suc-
cès sur le circuit principal, ses trois 
seules victoires ont été remportées au 
Challenger de Heilbronn. Après son 
revers à Indian Wells, Mathieu a fait 
savoir via Twitter : « Pas de Miami pour 
moi. Terre battue next. » W F. H.

LE CHIFFRE

16e

SUCCÈS DE LA SIG EN PRO A 
APRÈS LA RÉCEPTION

DU HAVRE (83-73), SAMEDI.
UN TOTAL ACQUIS POUR

LA 1re FOIS DEPUIS 2008-2009, 
DATE DE LA DERNIÈRE 

QUALIFICATION EN PLAY-OFFS.

FOOTBALL
Le Racing perd, le FCM aussi
Les prétendants au National ont été 
malmenés, ce week-end. Outre le 
Racing qui s’est incliné à Montceau 
(2-0), Mulhouse a explosé contre 
Nancy II (6-1), Grenoble a été battu 
par la réserve du PSG (3-1), alors 
que Lyon-la-Duchère se contente 
d’un nul face à Sochaux II (1-1). 
Le faux pas du RCS n’a pas 
ou peu profité à ses rivaux.

Vendenheim vers la D2
Relégables, les Fédinoises se sont 
inclinées dans les arrêts de jeu 
face à Rodez (0-1), dimanche. Le 
FCV compte désormais 7 points de 
retard sur le premier non-relégable.

CYCLISME
Voeckler 50e de Paris-Nice
Soixante-douzième du contre-la-
montre Nice-Col-d’Eze (9,6 km), 
dernière étape de Paris-Nice, 
Thomas Voeckler termine 50e

du général remporté 
par l’Australien Richie Porte.

secondes20
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CYCLISME
Porte frappe fort 
L’Australien Richie Porte 
a remporté dimanche Paris-Nice 
après s’être imposé lors de la 
dernière étape, un contre-la-
montre au col d’Eze. Au général, 
il devance l’Américain Andrew 
Talansky et le Français 
Jean-Christophe Péraud.

BOXE
Hopkins, plus vieux 
champion du monde
L’Américain Bernard Hopkins 
est devenu à 48 ans champion 
du monde des mi-lourds face 
à son compatriote Tavaris Cloud. 

RUGBY
L’Angleterre accrochée
Le XV de la Rose est encore 
en course pour le Grand Chelem, 
mais les Anglais ont souffert pour 
dominer les Italiens (18-11) et s’en 
sont remis au pied de Toby Flood.

secondes20

« J’assumerai. Je suis là jusqu’en 2015 
et je ne vais rien lâcher, bien au 
contraire. » Après le match nul du XV 
de France samedi contre l’Irlande 
(13-13), Philippe Saint-André est apparu 
dimanche très offensif face à la presse. 
« La Fédération et le comité directeur 
nous ont donnés comme objectif de 

préparer 2015. On va continuer à tra-
vailler, a-t-il ajouté. J’assume parce que 
j’ai toujours assumé. Le rugby de haut 
niveau, c’est être compétiteur. Et plus 
c’est difficile, plus j’aime. Ce que je veux 
dire, c’est que, qu’il y ait défaite, nul ou 
victoire, j’allais assumer, que je ne vou-
lais pas mettre en danger ni mon staff 

et mes joueurs. » Certains maintenant 
d’éviter la cuillère de bois, attribuée à 
l’équipe qui perd tous ses matchs du 
Tournoi des VI Nations, les Bleus vont 
essayer de ne pas terminer derniers. 
Pour cela, les coéquipiers de Thierry 
Dusautoir devront battre l’Ecosse sa-
medi prochain au Stade de France. W 

RUGBY

Philippe Saint-André ne démissionnera pas 

L’attaquant lyonnais Alexandre Lacazette à la lutte avec le milieu de terrain marseillais Joey Barton, dimanche.
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À LYON, STÉPHANE MARTEAU

C ’est une confrontation qui a sou-
vent réservé son lot d’émotions 
et qui est généralement fertile 

en buts. Mais à l’instar de la dernière 
finale de la Coupe de la Ligue, le duel 
entre l’OL et l’OM n’a pas vraiment été 
à la hauteur des attentes, les deux clubs 
n’ayant pas réussi à se départager (0-0), 
dimanche, en clôture de la 28e journée 
de L1. Ce cinquième résultat nul et 
vierge depuis le premier Olympico dis-
puté en 1951 ne fait les affaires de per-
sonne, si ce n’est du PSG qui a repris 
deux points à ses deux principaux ri-
vaux. Pour l’OL, qui était supposé avoir 
un calendrier favorable lors de la phase 

retour, ce résultat, qui fait suite à la 
défaite concédée à domicile devant Lille 
(1-3), interpelle avant de recevoir Saint-
Etienne et le leader parisien. Sa pre-
mière période a été incroyablement 
pauvre, les partenaires de Maxime Go-
nalons s’entêtant à balancer de longs 
ballons dans le dos de la défense ad-
verse. En pure perte.
Les Marseillais, bien en place, ont été 
plus entreprenants, à l’image de la 
flèche Sougou et de Gignac, mais ils 
n’ont quasiment pas mis à contribution 
Rémy Vercoutre. La seconde période a 
été un peu plus emballante. Les Lyon-
nais ont cherché à combiner davantage, 
surtout après l’entrée en jeu de Clément 
Grenier à la place d’un Gueïda Fofana 

décevant. Ils se sont ainsi procuré 
quelques occasions, notamment sur une 
frappe de Samuel Umtiti qui a failli réa-
liser un remake de sa frappe victorieuse 
contre Tottenham. Mais c’est André 
Ayew qui a été tout près de faire mouche 
sur une tête légèrement décroisée. W 

FOOTBALL Le choc des Olympiques s’est conclu sur un score nul et vierge

LYONNAIS ET MARSEILLAIS 
FONT LES AFFAIRES DU PSG

W GUÉGUERRE À L’OM
Après le communiqué à charge 
publié dimanche contre 
Pape Diouf par les dirigeants 
marseillais dans L’Equipe, 
l’ancien président du club, 
a dénoncé sur RMC « un 
procédé abject et minable ».

Dimanche : Lyon-Marseille (0-0), Nice-
Montpellier (2-0), Bordeaux-Bastia (1-0)
Samedi : Paris-Nancy (2-1), Ajaccio-
Lorient (1-0), Brest-Toulouse (0-1), 
Evian TG-Sochaux (5-1), Troyes-Reims 
(4-2), Valenciennes-Lille (1-3)
Vendredi : Rennes-Saint-Etienne (2-2)

CLASSEMENT
Pts Diff.

1 Paris 57 +33
2 Lyon 53 +21
3 Marseille 50 +2
4 Saint-Etienne 48 +25
5 Nice 48 +9
6 Lille 46 +12
7 Montpellier 44 +9
8 Rennes 42 +3
9 Bordeaux 41 +4

10 Lorient 40 -1
11 Toulouse 37 +1
12 Valenciennes 35 -4
13 Ajaccio 32 -7
14 Bastia 30 -22
15 Brest 29 -10
16 Evian TG 27 -10
17 Reims 27 -10
18 Sochaux 27 -16
19 Troyes 23 -17
20 Nancy 21 -22

EN LIGUE 1

28e JOURNÉE
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